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Loiret Actualités

HOMMAGE■ Une seconde plaque Jean­Zay pour l’entrée au Panthéon

Unemémoire vive au lycée

Philippe Abline
philippe.abline@centrefrance.com

L e lycée Jean­Zay d’Or­
léans a inauguré, hier
soir, une nouvelle pla­

que portant le nom de
l’ancien ministre du Front
populaire. Celle­ci porte la
mention « Sur décision de
monsieur le président de
la République française,
Jean Zay entré au Pan­
théon le 27 mai 2015 ».

Elle a été dévoilée par le
préfet de région Michel
Jau, entouré par les filles
de Jean Zay, Hélène Mou­
chard­Zay et Catherine
Martin­Zay.

« Les gens
ne savaient pas
ce qu’il a fait »

« C’est le premier événe­
ment depuis l’entrée au
Panthéon de Jean Zay »,
indiquait sa fille Catherine
qui a remarqué, depuis,
combien les gens ont été

touchés par le parcours de
l’avocat orléanais assassi­
né, en 1944, par la Milice.
« Beaucoup connaissaient
le nom Jean Zay, mais ils
ne savaient pas ce qu’il a
fait. Ils ont été stupéfaits
par ce qu’il a réalisé en
seulement trois ans, si
jeune », poursuit Hélène
Mouchard­Zay.

L’enseignante qu’elle fut
a évidemment été touchée
par le désir ­ « naturel »,

selon Marie Reynier, rec­
trice de l’académie Or­
léans­Tours ­ de l’établis­
sement et du rectorat de
marquer symboliquement
l’entrée de Jean Zay au
Panthéon.

L’établissement s’était
mobilisé en amont et pen­
dant cet événement, a
ra p p e l é l a p rov i s e u re
Évelyne Richard. Elle avait
d’ailleurs invité, hier soir,
le conseil des délégués

pour la vie lycéenne. Ma­
rine, l’une des membres, a
d i t e n q u e l q u e s m o t s
combien elle et ceux qui
l’accompagnaient ont été
émus de participer à la cé­
rémonie de panthéonisa­
tion au printemps dernier.

Près de la plaque, une
pancarte signée « Les élè­
ves de Jean Zay » était po­
sée. Elle affichait « Lycée
Jean­Zay. Portons et écri­
vons son nom avec res­
pect ». ■

Au printemps dernier, des
élèves du lycée Jean-Zay
avaient participé à la céré-
monie nationale. L’établis-
sement poursuit son action
de reconnaissance.

INAUGURATION. Évelyne Richard, proviseure ; Michel Jau, préfet ; Hélène Mouchard-Zay, Catherine
Martin-Zay, François Bonneau président de région ; Olivier Carré, député-maire d’Orléans et Jean-
Pierre Sueur, sénateur du Loiret (de g. à dr.) ont participé à la cérémonie. PH.A.

tamination des mollus­
ques. Une étude est en
c o u r s s u r l a f o r m e d e
transport de ces métaux :
dissoute dans l’eau en
amont, de plus en plus
sous forme de particules,
moins mobiles, dans les
sédiments, en aval.

Autre thème étudié :
pourquoi les pierres des
châteaux de la Loire se dé­
gradent­elles ? La pollu­
tion atmosphérique noir­
c i t e t a l t è r e
indéniablement les surfa­
ces. Mais, au château de
Chenonceau ou à la cathé­
drale de Bourges, il a été
démontré qu’une partie
des sulfates en cause pro­
vient de la dissolution
partielle de plâtres et de
mortiers avec lesquels ont
été construits les édifices.

Une étude au Louvre
Actuellement, le BRGM

et ses partenaires analy­
sent la signature isotopi­
que des matériaux pour
remonter aux carrières
d’origine. En collaboration
avec le musée du Louvre,
les scientifiques sont sur
la piste des carrières ayant
fourni le matériel pour ses
plus belles sculptures en
a l b â t r e d u X I V e a u
XVIIe siècle. ■

Comment retrouver l’origi-
ne d’un élément chimique
dans un cours d’eau comme
la Loire ? C’est à ce type de
questions que répond la
géochimie appliquée, objet
d’un colloque international
organisé sur la thématique
de l’eau par le BRGM à Or-
léans, depuis hier et jus-
qu’au 25 septembre.

À la manière d’une em­
preinte digitale, le rapport
isotopique d’un élément
chimique permet de tracer
l’origine de cet élément, et
de comprendre les méca­
nismes responsables de sa
dispersion dans l’environ­
nement.

Un traçage
isotopique
des métaux
dans l’eau

Un travail de traçage iso­
topique a identifié, en
2014, des sources de mé­
taux sur le bassin Loire­
Bretagne, en particulier le
zinc, le cuivre et le plomb.
Cette phase a mis en évi­
dence les apports naturels
en zinc et plomb dans les
eaux de la Loire, et la con­

CONGRÈS SCIENTIFIQUE À ORLÉANS

Une origine naturelle
au plomb et zinc dans la Loire


